
da:ns ces paroles.Mais il oublient:ces braves
gens, que Dieu a dit aide toi,, et'je s taderai, et
que c'est parcequé vous mettez en pratique les

e vque «onaus donne, que Dieu bénit
'VOS moissons Deux causes ont amené le suc-
ces pour vous. .otre bonne volonté a. suivre
les conseils, et vtre confance en Oelui qi est

uteurdetout bien.
Les habitants.-Et c'est vous qui nous avez

fait ce que -nous. sommes.
. se cz:ré.-Moins ue vous le croyez. Vos

heureuses disp'ositionsvotre amour du devoir,
votre défiance en vos -propres force. -voilà ce
qui a tout-fait..

Si tous les cultivateurs étaient aussi doçiles
que vous,, tous auraient'le même succès, et nos
belles campagnes seraient de vritables greniers
d'abondance.

Maintenant pour vous' faire voir qe la
méthode que ýPo suit ..décide- souvent de
letTlté 'du :sol, je vais vous tcíter=un
fait que l'expérience des. cultivateurs ca-
nadiens a souvent .démenti. Pendant, long-
temps, nos terres produisirent d'une manière
étonnante, et leurs propriétaires étaient en
quelque soite, tous des seigneurs Aujourd'hui,
ces, champs sont d'une stérilité. désolante, et
découragent leurs maîtres qui, les abandon lent
-en grand normbre, pour se réfugier dans les
villes, ou aller se faire les serviteurs, d'un
peuple étrnger.. Ce qui est arrivé 'ici, est-il
arrivé dans les anciens pays? Quelques-uns
,ot. eu le même sort que le nôtre, tandis que:
d'autres sont devenus de, plus en plus fertiles;


